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•  Le recrutement évolue, 
nécessité de se démarquer 
de la concurrence surtout 
pour les profils pénuriques

•  Importance croissante 
du bien-être au travail et 
du match au niveau de la 
philosophie d’entreprise et 
celle du candidat. 
(Génération Y, Z).

Pourquoi investir dans sa marque Employeur ?

  Shift Employeur ➜ Employé

TOP EMPLOYERS
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En 2020, nous cherchons
 de nouveaux talents ! En 2020, je cherche 

une entreprise digne 
de mon talent.

Comme                           , développez votre 
employer branding en 2020 aveC référenCes

Les Mout     ns  Les Mout     ns  
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Références
Top Employers Sites Références Boost digital

References.be

LeSoir.be

Sudinfo.be

Intégrez notre dossier rédactionnel, faîtes savoir que vous avez obtenu 
la certification Top Employers et développez votre Employer Branding 
à travers le média emploi N°1 en Belgique francophone.
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A près quatre mois de forma-tion, j’ai décroché un CDIchez Accenture ». Ancien étu-diant en chimie et biotech-
nologie à l’Institut Roger Lambion
(Bruxelles), Calvin Cambier, décide de

se lancer dans l’intelligence artificielle
(IA). Mais pour cela il faut se former.
Une pub SAP attire son attention chez
Actiris (l’agence bruxelloise pour la re-
cherche d’emplois). L’entreprise pro-
pose une formation de quatre mois pen-
dant laquelle les élèves apprendront à
configurer un logiciel et auront accès à
des cours de gestion informatisée ou
bien d’expertise comptable. La forma-
tion délivre une certification officielle,
promet un emploi en CDI et un salaire
alléchant. Une aubaine pour Calvin.Pour ce projet, SAP s’est entouré des

grandes entreprises du monde du
conseil en informatique : Accenture,
Capgemini, Delaware, Deloitte, Flexso
SOA People. On compte également
dans les partenaires des représentants
académiques : HEC Liège ou l’UCLou-
vain. L’initiative de SAP confirme une
chose : l’urgence de la demande de pro-
fils informatiques en Belgique. Selon
Alain Georgy, Managing Directeur de
SAP Belgique et Luxembourg, plus de
5.000 postes informatiques sont à
pourvoir pour les personnes formées
par SAP.

Le cabinet d’audit McKinsey Company
a réalisé une étude pour SAP qui me-
sure l’impact de la digitalisation dans
les entreprises du pays. Parmi les résul-
tats, on observe que 45 % des institu-
tions belges sont en train de s’adapter à
l’intelligence artificielle. De l’autre côté,
38 % des entreprises du pays ne sont
pour le moment pas du tout au point.
Seules 2 % sont totalement opération-
nelles pour le digital. Alain Georgy in-
siste : « Afin de préserver et d’optimiser
la compétitivité de l’industrie belge, il
est grand temps de passer à la vitesse
supérieure ». SAP se fixe donc deux ob-

jectifs : construire une connaissance du
sujet de la digitalisation et montrer l’in-
térêt de l’IA pour les entreprises. Pour
ce faire, deux actions majeures sont à
mettre en place : le skilling et le re-
skilling (former et reformer en anglais
ndlr). « Les emplois du passé ne de-
mandent pas les mêmes compétences
que les emplois du futur » justifie Reu-
ben Verhoeven, du groupe McKinsey,
présent lors du lancement de la cam-
pagne SAP.

Formation indispensableLa balle est dans le camp des entre-
prises, qui doivent investir pour adopter
le digital et former les employés. Car si
l’étape de la formation et de la re-for-
mation est manquée, d’ici 2021 il y aura
une réelle pénurie de profils selon les
scénarios présentés par McKinsey Com-
pany,

La formation proposée par SAP va dans
ce sens. L’entreprise construit une géné-
ration de profils très demandés. « Les
entreprises recherchent des personnes
avec ce type de profil et la demande ne
fera qu’augmenter. 98 % des personnes
qui suivent la formation ont un contrat
dans le mois qui suit l’obtention du cer-
tificat SAP », souligne Alain Georgy.La formation s’adresse à tous les candi-

dats qui ont au moins un diplôme
d’études supérieures. Alain Georgy pré-
cise enfin que 55 % des certifiés SAP au-
ront des emplois de logistique en fi-
nance par exemple, et pas seulement
dans le codage. La formation est polyva-
lente et souhaite montrer l’impact posi-
tif de la technologie sur l’emploi.::ANNE-CÉCILE KIRRY (ST.)INFORMATIONS SUR LE SITE WWW.1000SAPJOBS.BE

informatique

L’opération « 1.000 jobs SAP » contrela pénurie de profils informatiques
Le géant allemand de la ventede logiciels informatiques lanceune campagne pour attirerdes candidats dans la formation SAP.L’objectif : pourvoir 1000 postesd’ici 2021. 

45 % des institutions belges sont en train de s’adapter à l’intelligence artificielle. © D.R.

L e recrutement d’un premieremployé donne une grandeimpulsion sur la croissance duchiffre d’affaires (+44 %) et la
marge bénéficiaire (+63 %) des petites
entreprises, l’année suivant le recrute-
ment, selon une étude du secrétariat so-
cial Partena.

« Engager un premier employé apporte
indéniablement une plus-value au sein
des jeunes entreprises. Le recrutement
constitue très probablement le moteur
principal de leur croissance », estime
Wim Demey, customer intelligence ma-
nager chez Partena.

Plusieurs freins à l’embauche sont tou-
tefois constatés chez les employeurs po-
tentiels : 29 % des entrepreneurs es-
timent que le risque économique pèse
lourdement sur leur décision de recru-
ter, 33 % reprochent les lourdeurs ad-
ministratives, 32 % estiment difficile de
trouver le bon candidat et 12 % pensent
que le recrutement en soi prend trop de
temps.

Guider les starters« Bien entendu, la pénurie de talents sur
le marché du travail rend la recherche
des bons profils plus difficile. Cepen-
dant, la peur des formalités adminis-
tratives nous semble largement injusti-
fiée. Embaucher quelqu’un à l’heure ac-
tuelle n’est pas une question de pape-
rasse », selon Michel Halet de Partena
Professional. « Le recrutement du pre-
mier employé est encouragé par la sécu-
rité sociale, mais un jeune entrepreneur
sur trois n’est pas conscient du fait qu’il
peut bénéficier d’avantages sociaux en
engageant son premier talent. Il faudra
donc davantage informer et guider les

starters. »

L’enquête de Partena a été menée au-
près de 893 employeurs qui ont démar-
ré leurs activités en 2016. Les résultats
ont été complétés par une enquête au-
près de 350 entreprises. Selon le SPF
Economie, il existe 760.000 entreprises
individuelles en Belgique. (b)::

Le recrutement d’un premier employé propulse le chiffre d’affaires

Embaucher quelqu’un à l’heure actuelle n’est
pas une question de paperasse, selon Michel
Halet (Partena Professional). © DR.
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On ne devient pas Top Employer sans être entouré par les meilleurs collaborateurs.
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Pourquoi ne pas vous mesurer à l’e-tron ? audibrussels.be/jobs

•  Présence dans le dossier rédactionnel 
Print et Web spécial Top Employers 
dans le journal Références 

•  Parution dédiée dans le Références 
du journal Le Soir (diffusion nationale) 
ou dans la région de votre choix à travers 
Sudpresse (Références Régions)

695.900  
lecteurs par jour*

639.400  
lecteurs par jour*

PR
ES

SE

* CIM 2019
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A près quatre mois de forma-tion, j’ai décroché un CDIchez Accenture ». Ancien étu-diant en chimie et biotech-
nologie à l’Institut Roger Lambion
(Bruxelles), Calvin Cambier, décide de

se lancer dans l’intelligence artificielle
(IA). Mais pour cela il faut se former.
Une pub SAP attire son attention chez
Actiris (l’agence bruxelloise pour la re-
cherche d’emplois). L’entreprise pro-
pose une formation de quatre mois pen-
dant laquelle les élèves apprendront à
configurer un logiciel et auront accès à
des cours de gestion informatisée ou
bien d’expertise comptable. La forma-
tion délivre une certification officielle,
promet un emploi en CDI et un salaire
alléchant. Une aubaine pour Calvin.Pour ce projet, SAP s’est entouré des

grandes entreprises du monde du
conseil en informatique : Accenture,
Capgemini, Delaware, Deloitte, Flexso
SOA People. On compte également
dans les partenaires des représentants
académiques : HEC Liège ou l’UCLou-
vain. L’initiative de SAP confirme une
chose : l’urgence de la demande de pro-
fils informatiques en Belgique. Selon
Alain Georgy, Managing Directeur de
SAP Belgique et Luxembourg, plus de
5.000 postes informatiques sont à
pourvoir pour les personnes formées
par SAP.

Le cabinet d’audit McKinsey Company
a réalisé une étude pour SAP qui me-
sure l’impact de la digitalisation dans
les entreprises du pays. Parmi les résul-
tats, on observe que 45 % des institu-
tions belges sont en train de s’adapter à
l’intelligence artificielle. De l’autre côté,
38 % des entreprises du pays ne sont
pour le moment pas du tout au point.
Seules 2 % sont totalement opération-
nelles pour le digital. Alain Georgy in-
siste : « Afin de préserver et d’optimiser
la compétitivité de l’industrie belge, il
est grand temps de passer à la vitesse
supérieure ». SAP se fixe donc deux ob-

jectifs : construire une connaissance du
sujet de la digitalisation et montrer l’in-
térêt de l’IA pour les entreprises. Pour
ce faire, deux actions majeures sont à
mettre en place : le skilling et le re-
skilling (former et reformer en anglais
ndlr). « Les emplois du passé ne de-
mandent pas les mêmes compétences
que les emplois du futur » justifie Reu-
ben Verhoeven, du groupe McKinsey,
présent lors du lancement de la cam-
pagne SAP.

Formation indispensableLa balle est dans le camp des entre-
prises, qui doivent investir pour adopter
le digital et former les employés. Car si
l’étape de la formation et de la re-for-
mation est manquée, d’ici 2021 il y aura
une réelle pénurie de profils selon les
scénarios présentés par McKinsey Com-
pany,

La formation proposée par SAP va dans
ce sens. L’entreprise construit une géné-
ration de profils très demandés. « Les
entreprises recherchent des personnes
avec ce type de profil et la demande ne
fera qu’augmenter. 98 % des personnes
qui suivent la formation ont un contrat
dans le mois qui suit l’obtention du cer-
tificat SAP », souligne Alain Georgy.La formation s’adresse à tous les candi-

dats qui ont au moins un diplôme
d’études supérieures. Alain Georgy pré-
cise enfin que 55 % des certifiés SAP au-
ront des emplois de logistique en fi-
nance par exemple, et pas seulement
dans le codage. La formation est polyva-
lente et souhaite montrer l’impact posi-
tif de la technologie sur l’emploi.::ANNE-CÉCILE KIRRY (ST.)INFORMATIONS SUR LE SITE WWW.1000SAPJOBS.BE

informatique

L’opération « 1.000 jobs SAP » contrela pénurie de profils informatiques
Le géant allemand de la ventede logiciels informatiques lanceune campagne pour attirerdes candidats dans la formation SAP.L’objectif : pourvoir 1000 postesd’ici 2021. 

45 % des institutions belges sont en train de s’adapter à l’intelligence artificielle. © D.R.

L e recrutement d’un premieremployé donne une grandeimpulsion sur la croissance duchiffre d’affaires (+44 %) et la
marge bénéficiaire (+63 %) des petites
entreprises, l’année suivant le recrute-
ment, selon une étude du secrétariat so-
cial Partena.

« Engager un premier employé apporte
indéniablement une plus-value au sein
des jeunes entreprises. Le recrutement
constitue très probablement le moteur
principal de leur croissance », estime
Wim Demey, customer intelligence ma-
nager chez Partena.

Plusieurs freins à l’embauche sont tou-
tefois constatés chez les employeurs po-
tentiels : 29 % des entrepreneurs es-
timent que le risque économique pèse
lourdement sur leur décision de recru-
ter, 33 % reprochent les lourdeurs ad-
ministratives, 32 % estiment difficile de
trouver le bon candidat et 12 % pensent
que le recrutement en soi prend trop de
temps.

Guider les starters« Bien entendu, la pénurie de talents sur
le marché du travail rend la recherche
des bons profils plus difficile. Cepen-
dant, la peur des formalités adminis-
tratives nous semble largement injusti-
fiée. Embaucher quelqu’un à l’heure ac-
tuelle n’est pas une question de pape-
rasse », selon Michel Halet de Partena
Professional. « Le recrutement du pre-
mier employé est encouragé par la sécu-
rité sociale, mais un jeune entrepreneur
sur trois n’est pas conscient du fait qu’il
peut bénéficier d’avantages sociaux en
engageant son premier talent. Il faudra
donc davantage informer et guider les

starters. »

L’enquête de Partena a été menée au-
près de 893 employeurs qui ont démar-
ré leurs activités en 2016. Les résultats
ont été complétés par une enquête au-
près de 350 entreprises. Selon le SPF
Economie, il existe 760.000 entreprises
individuelles en Belgique. (b)::

Le recrutement d’un premier employé propulse le chiffre d’affaires

Embaucher quelqu’un à l’heure actuelle n’est
pas une question de paperasse, selon Michel
Halet (Partena Professional). © DR.
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A près quatre mois de forma-tion, j’ai décroché un CDIchez Accenture ». Ancien étu-diant en chimie et biotech-
nologie à l’Institut Roger Lambion
(Bruxelles), Calvin Cambier, décide de

se lancer dans l’intelligence artificielle
(IA). Mais pour cela il faut se former.
Une pub SAP attire son attention chez
Actiris (l’agence bruxelloise pour la re-
cherche d’emplois). L’entreprise pro-
pose une formation de quatre mois pen-
dant laquelle les élèves apprendront à
configurer un logiciel et auront accès à
des cours de gestion informatisée ou
bien d’expertise comptable. La forma-
tion délivre une certification officielle,
promet un emploi en CDI et un salaire
alléchant. Une aubaine pour Calvin.Pour ce projet, SAP s’est entouré des

grandes entreprises du monde du
conseil en informatique : Accenture,
Capgemini, Delaware, Deloitte, Flexso
SOA People. On compte également
dans les partenaires des représentants
académiques : HEC Liège ou l’UCLou-
vain. L’initiative de SAP confirme une
chose : l’urgence de la demande de pro-
fils informatiques en Belgique. Selon
Alain Georgy, Managing Directeur de
SAP Belgique et Luxembourg, plus de
5.000 postes informatiques sont à
pourvoir pour les personnes formées
par SAP.

Le cabinet d’audit McKinsey Company
a réalisé une étude pour SAP qui me-
sure l’impact de la digitalisation dans
les entreprises du pays. Parmi les résul-
tats, on observe que 45 % des institu-
tions belges sont en train de s’adapter à
l’intelligence artificielle. De l’autre côté,
38 % des entreprises du pays ne sont
pour le moment pas du tout au point.
Seules 2 % sont totalement opération-
nelles pour le digital. Alain Georgy in-
siste : « Afin de préserver et d’optimiser
la compétitivité de l’industrie belge, il
est grand temps de passer à la vitesse
supérieure ». SAP se fixe donc deux ob-

jectifs : construire une connaissance du
sujet de la digitalisation et montrer l’in-
térêt de l’IA pour les entreprises. Pour
ce faire, deux actions majeures sont à
mettre en place : le skilling et le re-
skilling (former et reformer en anglais
ndlr). « Les emplois du passé ne de-
mandent pas les mêmes compétences
que les emplois du futur » justifie Reu-
ben Verhoeven, du groupe McKinsey,
présent lors du lancement de la cam-
pagne SAP.

Formation indispensableLa balle est dans le camp des entre-
prises, qui doivent investir pour adopter
le digital et former les employés. Car si
l’étape de la formation et de la re-for-
mation est manquée, d’ici 2021 il y aura
une réelle pénurie de profils selon les
scénarios présentés par McKinsey Com-
pany,

La formation proposée par SAP va dans
ce sens. L’entreprise construit une géné-
ration de profils très demandés. « Les
entreprises recherchent des personnes
avec ce type de profil et la demande ne
fera qu’augmenter. 98 % des personnes
qui suivent la formation ont un contrat
dans le mois qui suit l’obtention du cer-
tificat SAP », souligne Alain Georgy.La formation s’adresse à tous les candi-

dats qui ont au moins un diplôme
d’études supérieures. Alain Georgy pré-
cise enfin que 55 % des certifiés SAP au-
ront des emplois de logistique en fi-
nance par exemple, et pas seulement
dans le codage. La formation est polyva-
lente et souhaite montrer l’impact posi-
tif de la technologie sur l’emploi.::ANNE-CÉCILE KIRRY (ST.)INFORMATIONS SUR LE SITE WWW.1000SAPJOBS.BE

informatique

L’opération « 1.000 jobs SAP » contrela pénurie de profils informatiques
Le géant allemand de la ventede logiciels informatiques lanceune campagne pour attirerdes candidats dans la formation SAP.L’objectif : pourvoir 1000 postesd’ici 2021. 

45 % des institutions belges sont en train de s’adapter à l’intelligence artificielle. © D.R.

L e recrutement d’un premieremployé donne une grandeimpulsion sur la croissance duchiffre d’affaires (+44 %) et la
marge bénéficiaire (+63 %) des petites
entreprises, l’année suivant le recrute-
ment, selon une étude du secrétariat so-
cial Partena.

« Engager un premier employé apporte
indéniablement une plus-value au sein
des jeunes entreprises. Le recrutement
constitue très probablement le moteur
principal de leur croissance », estime
Wim Demey, customer intelligence ma-
nager chez Partena.

Plusieurs freins à l’embauche sont tou-
tefois constatés chez les employeurs po-
tentiels : 29 % des entrepreneurs es-
timent que le risque économique pèse
lourdement sur leur décision de recru-
ter, 33 % reprochent les lourdeurs ad-
ministratives, 32 % estiment difficile de
trouver le bon candidat et 12 % pensent
que le recrutement en soi prend trop de
temps.

Guider les starters« Bien entendu, la pénurie de talents sur
le marché du travail rend la recherche
des bons profils plus difficile. Cepen-
dant, la peur des formalités adminis-
tratives nous semble largement injusti-
fiée. Embaucher quelqu’un à l’heure ac-
tuelle n’est pas une question de pape-
rasse », selon Michel Halet de Partena
Professional. « Le recrutement du pre-
mier employé est encouragé par la sécu-
rité sociale, mais un jeune entrepreneur
sur trois n’est pas conscient du fait qu’il
peut bénéficier d’avantages sociaux en
engageant son premier talent. Il faudra
donc davantage informer et guider les

starters. »

L’enquête de Partena a été menée au-
près de 893 employeurs qui ont démar-
ré leurs activités en 2016. Les résultats
ont été complétés par une enquête au-
près de 350 entreprises. Selon le SPF
Economie, il existe 760.000 entreprises
individuelles en Belgique. (b)::

Le recrutement d’un premier employé propulse le chiffre d’affaires

Embaucher quelqu’un à l’heure actuelle n’est
pas une question de paperasse, selon Michel
Halet (Partena Professional). © DR.
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A près quatre mois de forma-tion, j’ai décroché un CDIchez Accenture ». Ancien étu-diant en chimie et biotech-
nologie à l’Institut Roger Lambion
(Bruxelles), Calvin Cambier, décide de

se lancer dans l’intelligence artificielle
(IA). Mais pour cela il faut se former.
Une pub SAP attire son attention chez
Actiris (l’agence bruxelloise pour la re-
cherche d’emplois). L’entreprise pro-
pose une formation de quatre mois pen-
dant laquelle les élèves apprendront à
configurer un logiciel et auront accès à
des cours de gestion informatisée ou
bien d’expertise comptable. La forma-
tion délivre une certification officielle,
promet un emploi en CDI et un salaire
alléchant. Une aubaine pour Calvin.Pour ce projet, SAP s’est entouré des

grandes entreprises du monde du
conseil en informatique : Accenture,
Capgemini, Delaware, Deloitte, Flexso
SOA People. On compte également
dans les partenaires des représentants
académiques : HEC Liège ou l’UCLou-
vain. L’initiative de SAP confirme une
chose : l’urgence de la demande de pro-
fils informatiques en Belgique. Selon
Alain Georgy, Managing Directeur de
SAP Belgique et Luxembourg, plus de
5.000 postes informatiques sont à
pourvoir pour les personnes formées
par SAP.

Le cabinet d’audit McKinsey Company
a réalisé une étude pour SAP qui me-
sure l’impact de la digitalisation dans
les entreprises du pays. Parmi les résul-
tats, on observe que 45 % des institu-
tions belges sont en train de s’adapter à
l’intelligence artificielle. De l’autre côté,
38 % des entreprises du pays ne sont
pour le moment pas du tout au point.
Seules 2 % sont totalement opération-
nelles pour le digital. Alain Georgy in-
siste : « Afin de préserver et d’optimiser
la compétitivité de l’industrie belge, il
est grand temps de passer à la vitesse
supérieure ». SAP se fixe donc deux ob-

jectifs : construire une connaissance du
sujet de la digitalisation et montrer l’in-
térêt de l’IA pour les entreprises. Pour
ce faire, deux actions majeures sont à
mettre en place : le skilling et le re-
skilling (former et reformer en anglais
ndlr). « Les emplois du passé ne de-
mandent pas les mêmes compétences
que les emplois du futur » justifie Reu-
ben Verhoeven, du groupe McKinsey,
présent lors du lancement de la cam-
pagne SAP.

Formation indispensableLa balle est dans le camp des entre-
prises, qui doivent investir pour adopter
le digital et former les employés. Car si
l’étape de la formation et de la re-for-
mation est manquée, d’ici 2021 il y aura
une réelle pénurie de profils selon les
scénarios présentés par McKinsey Com-
pany,

La formation proposée par SAP va dans
ce sens. L’entreprise construit une géné-
ration de profils très demandés. « Les
entreprises recherchent des personnes
avec ce type de profil et la demande ne
fera qu’augmenter. 98 % des personnes
qui suivent la formation ont un contrat
dans le mois qui suit l’obtention du cer-
tificat SAP », souligne Alain Georgy.La formation s’adresse à tous les candi-

dats qui ont au moins un diplôme
d’études supérieures. Alain Georgy pré-
cise enfin que 55 % des certifiés SAP au-
ront des emplois de logistique en fi-
nance par exemple, et pas seulement
dans le codage. La formation est polyva-
lente et souhaite montrer l’impact posi-
tif de la technologie sur l’emploi.::ANNE-CÉCILE KIRRY (ST.)INFORMATIONS SUR LE SITE WWW.1000SAPJOBS.BE

informatique

L’opération « 1.000 jobs SAP » contrela pénurie de profils informatiques
Le géant allemand de la ventede logiciels informatiques lanceune campagne pour attirerdes candidats dans la formation SAP.L’objectif : pourvoir 1000 postesd’ici 2021. 

45 % des institutions belges sont en train de s’adapter à l’intelligence artificielle. © D.R.

L e recrutement d’un premieremployé donne une grandeimpulsion sur la croissance duchiffre d’affaires (+44 %) et la
marge bénéficiaire (+63 %) des petites
entreprises, l’année suivant le recrute-
ment, selon une étude du secrétariat so-
cial Partena.

« Engager un premier employé apporte
indéniablement une plus-value au sein
des jeunes entreprises. Le recrutement
constitue très probablement le moteur
principal de leur croissance », estime
Wim Demey, customer intelligence ma-
nager chez Partena.

Plusieurs freins à l’embauche sont tou-
tefois constatés chez les employeurs po-
tentiels : 29 % des entrepreneurs es-
timent que le risque économique pèse
lourdement sur leur décision de recru-
ter, 33 % reprochent les lourdeurs ad-
ministratives, 32 % estiment difficile de
trouver le bon candidat et 12 % pensent
que le recrutement en soi prend trop de
temps.

Guider les starters« Bien entendu, la pénurie de talents sur
le marché du travail rend la recherche
des bons profils plus difficile. Cepen-
dant, la peur des formalités adminis-
tratives nous semble largement injusti-
fiée. Embaucher quelqu’un à l’heure ac-
tuelle n’est pas une question de pape-
rasse », selon Michel Halet de Partena
Professional. « Le recrutement du pre-
mier employé est encouragé par la sécu-
rité sociale, mais un jeune entrepreneur
sur trois n’est pas conscient du fait qu’il
peut bénéficier d’avantages sociaux en
engageant son premier talent. Il faudra
donc davantage informer et guider les

starters. »

L’enquête de Partena a été menée au-
près de 893 employeurs qui ont démar-
ré leurs activités en 2016. Les résultats
ont été complétés par une enquête au-
près de 350 entreprises. Selon le SPF
Economie, il existe 760.000 entreprises
individuelles en Belgique. (b)::

Le recrutement d’un premier employé propulse le chiffre d’affaires

Embaucher quelqu’un à l’heure actuelle n’est
pas une question de paperasse, selon Michel
Halet (Partena Professional). © DR.
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Employer Branding Pack

1/1 PAGE (DONT 
1/2 CONTENT ET 1/2 PUB)

Branding Pack

1/2 PUB

Storytelling Pack

1/2 CONTENT
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TOP EMPLOYERS
Packs Média 2021

700.000 
visites par mois 

250.000 
membres 

150.000 
CV dans la base 

W
EB

•  Rédaction et hébergement 
l’article sur References.be 

•  Native Campaign : 
Diffusion online de votre contenu sur les 
sites du groupe Rossel (Lesoir.be, Sudinfo.be) 
et autres sites de presse partenaires 
(RTL Info, Metro, LeVif.be, …) mais aussi 
sur les canaux Références (Newsletter, 
Home Page, réseaux sociaux, etc) 
avec un minimum de lectures garanties 

References.be

LeSoir.be Sudinfo.be

12.000.000 
visites par mois

16.000.000 
visites par mois



TOP EMPLOYERS
Packs Média 2021

W
EB

Vous souhaitez rejoindre 
un fleuron de l’industrie 
automobile mondiale ?
05/10/2019 à 10:10

Vous souhaitez rejoindre un fleuron 
de l’industrie automobile mondiale?
05/10/2019 à 11:04

Employer Branding PackStorytelling Pack

2.500 lectures 5.000 lectures



TOP EMPLOYERS
Packs Média 2021

BO
O

ST
 D

IG
IT

A
L Linkedin

5.000 followers
Facebook
55.000 followers



TOP EMPLOYERS
Packs Média 2021

Data Campaign : Utilisation des données collectées sur l’article Online 
pour ramener du trafic qualifié sur le site du partenaire

DIFFUSION

Contenu

Publications

Annonces

Informations

ACTIVATION

Audience ciblée

Exploitation de la Data

Répétition

Impact

Retargeting

CONVERSION

Jobposting

Site carrière

Lectures Redirections Candidatures
Notoriété

Objectif :



TOP EMPLOYERS
Packs Média 2021

Branding Pack Storytelling Pack Employer Branding Pack

Présence dans le dossier rédactionnel Print et Web 
spécial Top Employers dans le journal Références 

Parution dédiée dans le Références du journal Le Soir (diffusion nationale) ou dans la 
région de votre choix à travers Sudpresse (Références Régions)

1/2 PUB 1/2 Content
1/1 page (dont 

1/2 Content et 1/2 pub)

Rédaction et hébergement l’article sur References.be 

Native Campaign : Diffusion online de votre contenu sur les sites du groupe Rossel 
(Lesoir.be, Sudinfo.be) et autres sites de presse partenaires 

(RTL Info, Metro, LeVif.be, …) mais aussi sur les canaux Références 
(Newsletter, Home Page, réseaux sociaux, etc) avec un minimum de lectures garanties  

2.500 lectures 5.000 lectures

Campagne Social Ads (Facebook + Instagram) 

Data Campaign : Utilisation des données collectées sur l'article Online 
pour ramener du trafic qualifié sur le site du partenaire

100.000 impressions 200.000 impressions

Campagne Références FR only 7.950 € 9.950 € 13.450 €

Conditions spéciales

• Remise -50 % valable pour une reparution la semaine suivante
• 2 + 1 campagne offerte en 2021

TA
R

IF
S

Combi FR + NL possible avec Jobat Clôture : 21/01/2021
Parution : àpd 29/01/2021



Toutes les solutions de recrutement sont sur Références.

Un conseil ? Contactez-nous !
+32 2 225 56 45

hello@references.be


